
NOS GENES ADORENT !

L istue de {,lEque apr€u\e. de
rilnque nratch. c est un fassa
3e obljg6 pour les athlites. Se

faire presscr. maia\er. atiro.
datL-ndre... La.lion d.s manrs
du masseurest s.lli.it6e pd Ies

sp. il-ilourl.ciliterla .u!a
ration d€ leLrs rnuscles endo
l.ris. Or, cette pralntu. a beau
Otre eairamen€nt ripdnlu€. on

i b€au lrouler l.s prelves de
son -"rist.Dcc dbs l'Anrhuiti.
aucun s.ientifi.iuc n a!air
jL'squ i.i .iu$i , .oxrpreDdre
les rola8es qui p-"rmclr.Dt au
massaile d. IIo.urer un elfet
banalique aux nLurles sollici
tas par un -"\m.n:c phl sique nr
tens.. Auhdnlcnt dit:.n n a)i
r.ait pas r.,.Dprcndre connnenr
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unc lorce phtsique e\er,a-" en

surlace poulait at.e capablc
d aroir unc loade bioloeique
au plus prolond des .€Uules.
'lbul au plLrs ..rlains.r,aienl
ils nris cn alanl ure augmen
tatior lo.al€ de la lem|a..ture.
une dininution de icx.itabi
lita des ra.elteurs s.Dsoriels
i la douleur ou en.on: d.s

er-"ts f sr.h. th\ siolo8iques
ou 68alemenl su$ira une ali-
minarion 1..a1€ des molacules
roriqr.s la.lalc .n l6te lvlals
rien su d a\e.tLrels m6.anis-
mes.qanltiqu.s. Rien .. lusqu'ir
auj.Ltrd hu' Crace aLB demi-{s
outils de 1e\ll{rarnin biolo8i
que. \ldl l nopolsl! du di-
tancm.nl d. midccine de +

r 1.,:r x r r, ! I rL.rr nr::iis:rL? innpr: ; r.
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fONgAMINTALI
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+ l'unive$it6 McMaster. au
Cdada- vient enfin d'a.lairer
ce mystare vieu de plusieus
sidcles. Et ses conclusions
sont d'autart pltrs int6ressd-
tes qu'elles d6m6ntont certai-
nes id6es regues et mettent en

avdt des m€canismes in6oup-
gonn€s. Cd. non, ]e massaSe

ne Iacilite pas l'6limination
des toxines. Son b6n6fice est

beaucoup plus subtil : il active
directement les gEnes de nos

UNE TONGUE CASIADE
D,6VENEMEMS BIoL0IIQUES

Pou uiver:L de telles conclu'
sions,le chercheur el son 6qui-
pe oDt remt6 oMe volontaires
et les ont souis n m exercice

lhysique intense. A l'issue de

l'exercice. ces "cobayes" ont re-

ru u massage de dix minutes
su me seule de lea j@bes.

Pdalli,lemmt, me biopsie mus
.uhne a 6i6 pratiqu€e sur les

deux jobes avat l'exerci.e,
puis dix minutes apri6 le me-
sage, et enfn deu helB et de
mie plus tdd. Les 6chutilions
musculaiEs obtenus ont ensui-
te 6t6 soumis iL de nombreu
examens: oalyses histologi-
ques pou coctate. 16 miml6
sloB mumlaiEs oc.asionn6es

pd l'exercicerdosag€ des dil
f6.entes mol6cules liM$es pd
les cellules I d€tection des pro'

Resultatr les diff6renc6s sont
frappmtes. D&s les cllules de
la jdbe mss6e,1e5 mol6cules
infl matoires sont beaucoup

moins .oncenb6es, u

avait a8i lo-

Que s'est-il

t6e pd des capters e h
suface des cellules (voir iD-

4 La oression exer<6eI suila <ellule...
Des d.epteuE sit!6s su la mem-
brane cellulaie kansmettent e5
informations mkaniqusa f inE-

fographiel. Soa l'in!trdce de
cette pression, de petites pro-
t6ines, des kiraes, ont m leu
slructure chimique se Eodi'
ficr En efer ces kin.scs sont
conques pour jouer uD role
dms le po.essus de m6cdo
tr_dsduction, soit la tusfoma-
tion des messags m6.eiques
en msssages biologiques. Cette
modiication chimique consti-
tue la predide €tale d'une
longue cascade d'6venements
biologiques qui aboutissent n
I activaiion de certains sanes.

mass6e. 1es .be..be.Drs onrils
E!6r6 gace e des sondes (pu-

ces a ARN) la nodincaiioD de
l'expre66ion de leufgenes diff€-
Ents. P{mi .eu{i, l'u d'eu,
Ia nu.l6oporine 88, est panicu-
liOrem6nt int6re$mt puisqu'il
est comu pou son implication
dans la diminution des m6ca-
nimes d'ihflslmation. "rn ar
tenuont l'inJlMnotion, le mos-

tuge peut ,eduire les doulem

VIBRATIoNS LIMITENT du6 ou tuctutisbB nBN.
iiFii-r. iri i reirii;- - - rors de /d m6nc nonierc que

16 Mti-inflonnotoires non s[e

Nntliens et, oinsi, Iiniter |'oppd-
ritiot .les courbatures ,expli"
que Mdk Tmopolsly.

Mais ce n'esi pas toui. Les
.hercheurs canadiens ont d€-
couvst qu'un aube mecmime
est 6galement mis en eu@. De

fagon 6tonaote, le massSe ac-

tive l'exp.esior d'ue prct6ine
inpliqxee d€ns l€ slntlrese d6s e
mitochon&ies, ces pelits olPa E
nites celiuiaiEs chars6s de fou- E
nir de l'6nerBie au .ehnes. "si E
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l}... r6veille des
4 prot6ines qui...
... Eltalnant lE modiffcation chiflique de
petites po#in€s appelL6er kin ses, cha,-
s{6 de tEisfo,mer ce m65aoe micani-
que€n messdqe bioloqique, 

-

O

Les massages stimulent IADN
thdoP elrl"nu,u.,pdalald

,o,nolo.rEtnqlcop!'\oncie,.ePodFtrdoo4L
rror raLoroiooqq.".Letl"r'd.'o'.d_atEd.lpL.'-dre.-da

r6ceptersddemo e(uhsrmib se b prc$ion.Ainsi, a
n{hrnfl€@ luhreE povoqusl'ad !ahon de qenes lesi
_ l'inthmnai oneta a D,odrt'o; d enfloE

,4 -. favorisant rEcuodration et
'adiminution de l'intlammation
Lesgans(oni buenti dim nusla.omeitEt on
de mol6lu s nI ammatons dans le mu(h. I s
permettra entaussid'auqmenter a p.odudion de
mito(hondr 6,.espetitsorqan tes.e luhnesqu
loni.haq.s d hpporier de l?neEie aux (el u s.

()

o

il-Kindse

Mol6.ules

]e nanlbte de tnitochondDes
ougntente, lo nochitle inery,-
tiqDc vo ahe plus efiicoce et ta
ft.updtutian nusculane se lem
?reux'..ommcnre PicnePnr-
te.o, an.ien kin6silhirapeute
et prot€sseu. dc biom6.anique
a Iuniversit6 P is-Esl C.dteil
Mais .et acooissemenl des
stocks de mito.hond.ies doit
encore atre confir 6. "t'dug
nentation elfective du nonbre
de Ditachondnes peut p.endre
plusieurs nors, tenpa.e MdI
Tdtropolskr Pou.l'lreur!, nous
ovan s o\ haeme n t n ortre tnc
octivdtion de lo vaie .ie genase

Reste que ces tralaux ont
imm6diatement sus{:ita l en-
rhousiasDre de la connnmau
16 s.ientifique Polr Thomas
Best. un biologlste amiricain
qui a dtrdi-i l'effet des !ra$a8s
surl$anmaux, ilsagit'de/d
]nei eDre Etwie qDe j'aiianais

yu-" s!. /-"s bases brolosrgues
du morsoge'l EmnEnucl F&
ee, chercheurau scin .ie l'aqui-
pe M'icmjque et g6n6tiqne du
d6leLoppement embryoMairc a
IInstitut Cu.ie. A Ptuis. est t.nt
aussi adrniratif. En 2003. son
aquipe fi,r d aillc!ts 1'une des
premiares au mondc A montr,".
que des conbajnles ma.aniques
pouvai€nt modifie. 1 ex!rcssion
de gancs loE du ddleloppemenr
embNorDdire de la drosophile

UNEINTUtfloN toNFtRMEE
' Latsque nous avans dicauvett
ce phinonene. j ai innidiote
Drcnr pema du mossdge, se sou
vient Emmmu.l aaBe. & c..ps
,,rrmoin est sons .essc sourxi
d des cantraint--! et .les octions
nicaniques, il est donc ossez
logigt-" qDe not e phvsiol%ie
sy soit otlopt-;e.ller at oinli
de 1 expr""ssion des gdnes 

"a de

JARGON

physiquP ir dpr€s-

idqeb o oqique.La

mpmbranede ire luh
raptpl'nlonnat on

siqnaurmoli(uhnes

afindlrt ver la erture

deteleoutp hpade
duqonone.

I o.lirita biachnniqu-" d. ]a .e1.

/uie. "Cepeldet, si on sail de
puis longlenrps que ces a.tions
micaniques peulenr provo-
quer la modificotion chimique
de .ertaines lrotEines ou ]'a.ti-
lation de voies desigraljsation.
'' .:elo Joit Dioins de dix ons que
l an o di.auvefi qtellcs poD
voient oussi ag. dircctement
sut lo tronscriptio\ des Ain6 ,

pouNuil Enrnmuel Far8e.

Dix ans apris Iinhritiotr du
.heft,hcur lranaan les tr.-
vaux de Mark Tarnopolsky
maryncnt donc un pas dicj-
sildans la.ompr6hensiotr des

interaclions entre for.cs phv
siqucs et lois de la biolosi€
Ces tralaux pounaient mome

termette d'optimiser p& d€s
ntesur€s.bjectnes le Nthme ct
l irteDsitd des prcssions a exer
.er Etl'a des massages pour-
rait alors 6tre 6le!6 au rde de
s.ience...


